EN   L U I,  NOTRE   E S P É R A N C E 
2 Corinthiens 1,1-11

Seigneur, la communauté de Corinthe reçoit avec bienveillance les messagers de la première lettre de Paul, leur père dans la foi. Quelle consolation !
Gardant un amour débordant pour ses frères, ton Apôtre peut poursuivre son enseignement et aller plus loin encore sur la question  concernant sa mission de ministre de la Nouvelle Alliance (2 Co 2,3-6).

Isolé et troublé pendant un temps par l’écroulement de son œuvre et de la tienne,  son cœur fond en larmes de désolation et de douleur. Contesté, à bout de force, il te demande de reprendre sa vie. Mais, Tu le relèves.
Il se ressaisit entièrement. Dans un sursaut d’énergie, il retrouve la force de son appel et de sa mission. Maintenant, un autre parcours avec Toi s’ouvre devant lui. Sa pensée reprend vigueur avec une nouvelle liberté et une autre vitalité.
      1-2   « Paul, Apôtre du Christ Jésus par la volonté de Dieu, et Timothée notre frère (Ac 16,1-4 ; 17,14-15 ; 1 Co 4,17 ; 16,10), 

               à la communauté de l’Église de Dieu qui est à Corinthe,
ainsi qu’à tous les fidèles qui sont par toute la Grèce. (TOL)
À vous, je déclare mon amour et donne la paix (shalom) de la part de Dieu notre Père et du Seigneur Jésus Christ. »  
3-4    Béni soit le Dieu et Père de Jésus Christ, Dieu de toute consolation et Père des  miséricordes. C’est lui que nous annonçons. 
Il a du cœur et nous encourage en toute occasion. Il nous envoie son Fils, son Protecteur. Avec douceur, Il nous réconforte de nos malheurs, de nos souffrances et de nos difficultés.
Il rend capable de réconcilier et d’encourager à notre tour ceux qui traversent des épreuves et vivent dans la détresse.

Serviteur de la Parole reçue du Christ, je vous partage la consolation et la force reçues d’en Haut dans ma détresse. Que vos cœurs pacifiés forment un seul cœur dans le Seigneur.

      5-6   Le Christ a souffert sa passion et souffre de nos souffrances. Dans nos épreuves, il nous réconforte et nous donne sa paix en abondance. Il a tant réalisé pour nous !
En Lui, nous trouvons notre refuge. Sur Lui seul, nous nous appuyons. Ravivés, nous pouvons accueillir sa Parole, guidés par le Souffle de son Esprit.

Avec patience, poursuivons ensemble son œuvre de Salut, solidaires au milieu de nos épreuves endurées et unis pas nos détresses vécues à cause de notre foi.

Appartenant au Christ Jésus, et associés au mystère de sa Vie donnée par notre baptême, nous trouverons la consolation de Dieu. Tournés vers l’avenir, notre vie spirituelle et notre communion se dilateront.

7 Dans une réalité bouleversée, notre espérance pour vous est véritable et entière, car profondément enracinée en Christ dans nos cœurs. 
Nous le savons, vous restez solidaires de nos souffrances, et vous demeurez pour nous une source de réelle consolation.
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Il existe entre nous une communion véritable, car nous ne vivons plus pour nous-mêmes, mais pour Celui qui nous ouvre à son avenir.
Plein d’assurance, notre relation confirme et anticipe ce que le Christ nous accordera définitivement lors de son retour (3,12). Cette conviction vous donne déjà le sens profond de ma lettre.

8 Frères, ayez bien conscience de nos souffrances dont vous avez été la cause pour une part, lorsque les églises se détournaient de nous par leur infidélité, leur défection et leur hostilité.
Nous avons encouru de terribles épreuves. La douleur était trop grande, au delà de nos forces, menaçant non seulement notre mission mais aussi notre vie. Nous n’avions plus aucune confiance en nous-mêmes pour réaliser nos meilleurs projets.  

Seuls, perdus, dans l’incertitude complète, sans le moindre signe d’affection de votre part pour nous soutenir, ne sachant plus que faire, nous ressentions comme un tourment personnel la faiblesse et la chute de beaucoup d’entre vous. 

Comment continuer à vivre avec un cœur brisé ? Nous étions dans la certitude d’une mort imminente. Dans une détresse extrême (Ph 1,21), j’ai demandé de mourir martyr. J’ai voulu partir pour le grand voyage, et être pour toujours avec le Christ. 

    9-10   Dieu qui ressuscite les morts nous a libérés de succomber sous un ennui infini de vivre. Il nous a sortis vivants de l’épreuve d’une horrible tempête et de l’accablement. Il a guéri nos cœurs déchirés. (Puits 1, du Ps 88 - 18/02/2004)
Le danger d’une vie brisée, et celui d’une sentence de mort certaine non exécutée, nous enracinent maintenant dans une conviction profonde d’en être encore arrachés à l’ultime de nos jours. 
Nous le savons, il n’y a aucun espoir ni appui en soi-même. Ils se trouvent et se reçoivent seulement dans le Seigneur. De Lui, nous recevons notre réelle existence.  Il nous relève de la mort. 
Libérés d’une oppression qui ne nous quittait pas, débordants de reconnaissance d’avoir été sauvés, nous poursuivons en son Nom notre mission confiée pour l’évangélisation des peuples.

        11  Renforçons notre relation par la prière d’intercession et l’action de grâce continue, pour assurer l’unité spirituelle entre nous.

Le Seigneur nous a retirés d’une épreuve de mort. Il a rétabli l’union entre nous et en vous. Il nous a apporté une aide d’une façon tout à fait inattendue. Sa main a noué un lien de communion qu’aucune force ne saurait trancher.
Que cette délivrance et cette libération, accordées pour notre bien, soient reconnues sous son regard par le plus grand nombre.

Le danger écarté, notre mission peut se poursuivre en toute liberté, malgré la précarité de notre situation. Sans aucun doute, d’autres épreuves ne vont pas manquer de surgir, mais Dieu nous a rendus forts. 

Il me laissera en vie aussi longtemps qu’il le faudra pour son œuvre d’Amour.

                                                                        Bouray-sur-Juine. Le 25 janvier 2018
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